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Ce mercredi, le Conseil d’État de Genève a présenté un 
nouveau projet de loi qui vise à réduire drastiquement la 
quantité de déchets produite sur le territoire du canton. Y 
figurent notamment l’obligation de tri à la source pour les 
particuliers, les entreprises et les administrations publi-
ques, mais aussi l’interdiction d’un certain nombre de 
produits en plastique à usage unique. L’objectif est aussi 
de monter à 60 % de taux de recyclage des déchets 
urbains à l’horizon 2024 contre 50 % aujourd’hui. Et 
chose importante pour nous, Genève reste le seul canton 
suisse à ne pas avoir de taxe au sac, ce qui évite que 
certains indélicats viennent amener leurs déchets ména-
gers côté français de la frontière…

S.C.

La nouvelle usine d’incinération des Cheneviers qui viendra 
remplacer l’actuelle aura nettement moins de capacité de 
traitement, 160 000 tonnes de déchets par an, contre 250 000 au 
plus haut dans les années 2010. Archives photo Le DL/Sébastien COLSON

genève
Genève renforce sa lutte contre
les déchets sans taxe au sac

L’étude commandée par le Secrétariat à l’Économie 
(l’équivalent de notre ministère) sur les salaires des 
frontaliers à l’échelle du pays entier confirme ce que l’on 
pressentait : « les frontaliers sont embauchés avec un 
revenu considérablement inférieur » à celui des tra-
vailleurs nés en Suisse. Mais l’écart s’amenuise au fil du 
temps puisqu’après cinq ans, la différence n’est plus que 
de −4 % pour les hommes. Les frontalières sont même 
mieux payées de 12 % que leurs homologues suisses, 
mais c’est surtout parce qu’elles font plus d’heures. 
Conclusion de l’étude : « une augmentation de la durée 
d’emploi semble permettre aux frontaliers de renforcer 
avec succès leur position sur le marché du travail suis-
se ». À condition que les entreprises ne pratiquent pas 
trop de turnover donc…

S.C.

Dans la plupart des secteurs d’activité, les frontaliers sont 
embauchés moins cher qu’un travailleur suisse. Photo Le DL/S.C.

Suisse
Les frontaliers embauchés moins 
cher, mais rattrapent ensuiterelations interpersonnel-

les chez les jeunes, qui 
ont été touchées par les 
mesures sanitaires » sou-
ligne la chercheuse de la 
HEG. Il suffit de penser 
aux é tudiants  pr ivés 
d’amphis et de vie socia-
le…

■Les Genevois 
souffrent des voitures, 
les Français des temps 
de trajet 

Outre ces facteurs tem-
poraires, ce qui est inté-
ressant dans l’étude de la 
HEG, c’est qu’elle met le 
doigt sur les préoccupa-
tions des différents terri-
toires, et leurs forces. 
Ainsi, à Genève, on plé-
biscite les temps de trajet 
courts. En revanche, on 

fustige le bruit autour du 
logement, les poussières 
de rue et odeurs, et la 
pollution de l’air. De quoi 
renforcer le canton dans 
sa volonté de chasser les 
voitures du centre-ville…

Les habitants de l’Ain et 
de la Haute-Savoie met-
tent de bonnes notes 
pour l’environnement, 
leurs conditions de loge-
ment ou la sécurité (plus 
de 8 sur 10 à chaque fois). 
Avec quelques nuances : 
les Aindinois, sans hôpi-
tal et sans beaucoup de 
médecins, mettent la san-
té en deuxième priorité. 
Les Haut-Savoyards, le 
logement. Mais pour ce 
qui est le premier souci, 
c’est toujours le même : 
les temps de trajet entre 

domicile et lieu de tra-
vail.

E n c o r e  q u e  d e p u i s 
2018, les Aindinois et les 
Haut-Savoyards ont aug-
menté leurs notes moyen-
nes, qui sont passées res-
pectivement de 5,8 à 7,3 
et 5,5 à 7,4. Évidemment, 
le contexte de routes vi-
dées par le télétravail a 
joué. Mais aussi l’arrivée 
du Léman Express, qui a 
bouleversé les habitudes 
de déplacement de 20 % 
des sondés à Genève, et 
13 % en Haute-Savoie. La 
voiture individuelle a un 
peu reculé.

■Le Léman Express, 
utile mais pas encore 
exploité

« L’exploitation du Lé-

Le sondage est intéressant car il mesure pour la première fois la perception du Léman Express. 
Archives photo Le DL/Sébastien COLSON

V oici ce qui ressort du 
sondage mené au-

près de 1 100 personnes 
selon la méthode des 
quotas, qui comprend 
donc aussi bien fronta-
liers que non fronta-
liers… 

■Qualité de vie élevée, 
un peu minée par la 
pandémie

Avec une note moyenne 
de 7,5 sur 10, les sondés 
sont plutôt satisfaits de 
leur vie, quoiqu’un peu 
m o i n s  q u ’ e n  2 0 1 6 
et 2018, sauf en Haute-
Savoie où le taux de satis-
faction s’est maintenu. 
« Nous avons fait l’étude 
dans le contexte de la 
pandémie » note Caroli-
ne Chérer, qui a rédigé le 
rapport d’analyse. Les 
questions ont été posées 
entre le 23 janvier et le 
15 mars, juste après la 
deuxième vague de l’au-
tomne.

D’ailleurs, « l’incertitu-
de et la situation des pro-
ches » devant « la situa-
t i o n  d e s  e n f a n t s , 
l’isolement et la solitude 
et les mesures prises par 
le gouvernement » ont 
été les inquiétudes les 
plus fréquemment invo-
quées, bien loin devant 
les incertitudes économi-
ques. « Ce qui m’a frappé, 
c’est la dégradation des 

man Express  semble 
avoir permis de contenter 
certaines attentes de la 
population, mais ne per-
met pas encore d’y répon-
dre totalement » pointe 
l’étude. Ceux qui l’utili-
sent en sont souvent très 
satisfaits. Les autres le 
trouvent cher ou pas for-
cément pratique. Ce pre-
mier coup de sonde de-
mandera à être réitéré. 
Car entre les grèves de 
l’hiver 2020, les pépins 
du rodage, et le télétra-
vail, l’année a été particu-
lière. Mais il fournit une 
photo intéressante, alors 
que la fréquentation du 
RER transfrontalier est li-
vrée de manière très par-
cellaire…

■Des échanges toujours 
aussi intenses

Plus de 44 % des sondés 
du Genevois français 
viennent au moins une 
fois par mois sur Suisse 
pour se promener et se 
détendre. 37 % des ré-
pondants du canton de 
Genève font l’inverse. Si 
l’on ajoute le shopping 
(55 % des Genevois vien-
nent en France), les sor-
ties culturelles (30 % des 
Français vont une fois 
par mois au spectacle ou 
au musée à Genève), les 
visites médicales (38 % 
des Aindinois vont à Ge-
nève) sans oublier évi-
demment le travail, cela 
donne l’image d’une ag-
glo où les échanges trans-
frontaliers sont intenses, 
ce que la fermeture de la 
frontière du printemps 
2020 avait confirmé par 
l’absurde…

Sébastien COLSON

grand Genève

Les habitants vivent bien 
le Grand Genève au quotidien 
Après 2016 et 2018, la 
Haute École de Gestion de 
Genève (HEG) a publié son 
troisième baromètre sur la 
qualité de vie dans le 
Grand Genève et sa percep-
tion. D’où il ressort que l’on 
vit bien malgré quelques 
bémols liés à la pandémie… 

nevois ont une vision qui 
tourne souvent autour de 
Français avides de prendre 
leurs fonds, quand ils igno-
rent souvent par exemple 

que le canton du bout du lac 
est le seul de Suisse à garder 
2/3 de l’impôt des fronta-
liers…

S.C.

Avec Christian Dupessey (à gauche) et Antonio Hodgers (deuxième à 
droite), le Grand Genève était à Berne pour défendre le Projet 
d’Agglo IV voilà trois semaines.
Photo Le DL/Sébastien COLSON

Le Grand Genève renvoie 
à deux éléments autour des-
quels tourne l’étude, sans 
faire forcément un clair dis-
tinguo d’ailleurs : un bassin 
de vie et une construction 
politique franco-suisse. Et ce 
qui en ressort, c’est que si le 
premier est vécu de façon 
assez instinctive par les ha-
bitants, le deuxième n’a pas 
tout à fait fini de construire 
sa légitimité, malgré des si-
gnes encourageants. Ainsi, 
82 % des répondants ont dé-
jà entendu parler du Grand 
Genève, soit pratiquement 
20 % de plus qu’en 2016. La 
Haute-Savoie est même 
championne avec 88 %, soit 
une hausse de 25 points de-
pu i s  l e  même laps  de 
temps…

Avec une moyenne de 5,8, 
le sentiment d’appartenance 
au Grand Genève est resté 
stable depuis 2016. Il est 
plus faible dans le district de 
Nyon, où pratiquement une 
personne sur trois indique 
que son sentiment d’appar-
tenance est nul. Ce qui est 
somme toute logique car il 
s’agit du territoire le plus ex-
centré.

■30 % des sondés français 
contre la frontière

Sur la question de la dispa-
rition des frontières admi-
nistratives et de la création 
d’institutions politiques 
communes, plus de 20 % des 
résidents suisses y sont tota-
lement opposés, et 10 % des 
sondés français. À l’inverse, 

environ 30 % des sondés y 
sont tout à fait favorables du 
côté français, contre seule-
ment 10 % côté suisse. Il y a 
donc une plus forte appéten-
ce pour un Grand Genève 
supranational en Haute-Sa-
voie et dans l’Ain.

Dans ce même départe-
ment, environ 50 % des ré-
pondants se disent tout à fait 
favorables à la coordination 
des politiques publiques et à 
la participation financière 
(environ 35 % dans la Hau-
te-Savoie), alors que du côté 
suisse ces parts sont aux 
alentours de de 22 % pour la 
coordination des politiques 
publiques et 15 % pour la 
participation financière à 
des aménagements com-
muns. Il est vrai que les Ge-

88 % des Haut-Savoyards connaissent le Grand Genève
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